




CHEZ EATON E MagauiE
De Nouvelles Marchandises (le Printemp)s

Remplissenit le Departeinent 3
Nous offrons aux hommes

le service que le premier mia-
gasin d'habits de Winuipeg
doit leur offrir. Nouvelles
urarchandises et rien que du
nouveau, quand la saisoi,
nous avertit que les Vête-
mnents d'hiver nIe seront plus
de muise dans quelques se-
m îaines. Donc, si vous avez~ ~ besoin d'un nouvel habit,~1" faites iaimtemant votre choix
dans uin assortiment où il
n'y a que des habits de prin-
temps.1~ NUSi vous désirez un très bel
habit, essayez l'un de ceux
faits sur le modèle des élé-
gantes coupes américaines de
$25.00 à $35,00« ou le nodè-
le Eaton, de 818.00à$22.00.
Aucune faute de coupe dans

h les deux mnodèles. Peu de'jIi~Itailleurs peuvent riv&liser
e/ avec ces Coupes et pette fac-ture. Les plus beaux choix

en-lainages aniglais.Nous avons un assortinientde qualités moins dispendieuses et nousattirons l'attention sur le fait que la Coupe et la facture de chaque habitijnt liarfaites. Notre magasin achète dans. des conditions et des qualités8xcepti(>nnelles ;c'est pourquoi nouns n'hésitons )as à garantir une pleinesatisfaction. 1Vous puove7 acheter de confiance chez Eaton ce que vous* y voyez. La réalité correspond a l'apparence.
HABITS I.)'EA'ION toui les jeu nes geni de 34 à 38, à $12.5O. Double cou-pe---rangée de boutons simp le et élégante lon gs revers avec des lignes et fait detelle manière que ces habits ne perdron t pas leur force. La (,tleur est noir-brunavec de légères rainures. Un habit extrèea ent bien fait. Habit dEaton, dedrap anglais importé, ài $15.0U Norb ae ir a anures vertes et rouges.Un nouveau et très élégant modlie. Les doublure- sont d'un choix de premièrequalité. Les pantalons oi t des lances pur ceinture et sous-pied. Granîdeur, dc

35 à 44- Cet habit est de nature 'à rendre gran d service et à donner beaucoup desatisfaction. Rtemarquez ce nouval h abit au prix de Jiaton. Fabriqué avec dudrap de laine importé avec une auparer ce grise-poivre et sel. Coupe à deux ran-gées dë boutons. Epaulettes tai I es de manière à donnrer à l'habit une apparencemaghifiqlue. La facture et le modèle de cet hbit lui don nenît un haut degré dedistinction. Les pantalons sont larges et ont des gances pour ceinture et sous-
pied. Granideur de 35 a 44. Au premier etage-Hargrave.

~T.EATON COLMTEDI



t ~ t

ÂI<NONOEBS

Brydges &,WauçghLii
W[NJNIP-ECG, MINAN.

Assurance

POUR LE FEt
Atlas Assurance Co. Ltd.
Commercial Union Ass. Co.
Gua'rdian Assurance CO.
M@rcantile Fire lns. Co.
Calumet Insurance Co.
Pacifie Coast Fire InB. Co.-

mnime ulleà
Représentent les comnPagJ

F ACCIDENT ET VIE

Guarantee & Acc. CJo.
Commercial Union
(Life Departmleiit)

E LE P lONES

'IERRÂINS

Soutliern Tmnp. Co. Ltd
St. Boniface Land Co.
Land Syndicate Ltd
Red River Realty Co.

[Linited

Jour, Main
5004
ô005ý
5006,

Nuit, FortýRouge
64 Main.

Demandez-nou no mise de propriétés de St Boniface. Nous avons des

lots de choix à vendre, tant pour résidences que Pour fins de Manufactures.

Nous prêtons de l'argent sur propriétés d'églises, etc.

Gevaert & Deniset
86 AVENUE PROVENCHER

mon .uu.umn...SAI NTB130Mi FACE, Man.

AGENTS D'IM4MEUBLES. ENTREPRENEURS

JOSEPH T. DUMOUGH!ELt1
Agent d'assurances contre les incendies.
Une spécialité Pour les Eglises, institutions religieuses,

Ecoles et MaIisonls privées.
Représente aussi des Comnpagnies d'assuranices sur la vie

l'industrielle et contre les accidents.
Argent a prêter à termes, des plus faciles.

,3UREAU: Bwoc BuLMÂN, RUE BÂNNÂTYNE, WNIE

187
1523
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IIOS D. P. THOMAS COSTA ET FORNAGUEPLA
DEI ET APOSTOLICE SEDIS GRATIA ARCHIEPISCOPUS TARRA.

CONENSIS. HISPANIARUM PRIMAS.

T ESTAMURý catholicum Virum 3O5E1'HUM DR MuLLÈs, tarraCff'

aaesem civem, in arbe et in regione nostra. ahi amplissima exercel

vini cotamercia, aotissimum; prohitate, religione et christiana pictate

Ilmstoaters: ia negotiatione fidelem. et ia tractadis expendendisva

que. sai sunt comaercu., à cujuscaraqas male fraudis suspicione

otmnon imannem saîversim existimaui. et à Nohis certo habeuL

Quare, vina ah ipso veadito, tamnquamn ex vanis avis confecto ac sine

mnatet heterogenea misto, ia sactissiara Misse Sacrificic utimur,

etiamaqae qaamplurimoe ecclesim. capellie et teutoria Hispasar et

aliaram regbaoum utuatue. ideo ,ilud nn possomos nan comaendare

Praolibos et clera, tatuqoase ad priedictnm sacrosaactum Sacrifi.

citun idoaeam.

Ia qoqeon fideen bas litttras sigila Hastes mantas, et à secte.

tariosaùbscriptas, expediri jossimas, Tarracome dia decimo nota

blartii anco millesimo ogentesima cndecimo.

'1 O~î,>. fHOMAS, ArAe, aropsTr<cta,nsWu

(

v.
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VIN DE MESSE J., de MULLER
Quarts à jp.p. S3 gallons Octaves à P.P. 17 gallons

Qiuarts Oct. Quarts Oct.

Vin Blan c Sec, $1.00 $1.10 Vin Blenc Doux supérieur, $1.20, $1.30
Vin Blanc Doux," Gethséman" 1.10 1.20 Vin Blanc Doux Mdoscatel, 1.30 1.40

Agtents Générauxc au Canada

I4UDON, HEBERTr& CIE, Limitée

EF~CERES 0 VINe mt LIQLUELJF:S
MONTREAL

Le P-ius Fort Stock. Le Plus Grand Assortiment. Le Plus Bas Prix.

Quelques ordres d'essai vous convaincront que noua méritons
VOTRE CONFIANCE.

~SWe%%4~i,~4~i, ~



ANNONCEB

Dr. Louis F. Bouche
DENTISTE

Gradué du Collège dentaire de Chicago. Lauréat du Col.,
lège dentaire de la Nouvelle-Orléans. Membre fondateur de
la Société de Stomatologie.

2Q2U RUE MoDERMOTT
WINNIPEG.

IVit-àl-vis de l'H61el Marsaggi.

A. IRVINE, Président. JOSEPH TURNER Vice-l'résident

La Standard Plumbing & Reating Co. Lie,
Ingenleurs de Sl:temeî de Chalagffe et de Pentilation Plombiers

Hïgieniques, Posent le: Appareils É'clarage au Uni,
No. 296 Rue Fort S46 Ave. Provencher

Winnipeg, M., B. de P. 232
Telèphone 529. Saint-Boniface, Man.

1Succursale, J. W. MOULI, GérantCoin de la Rue Athabaiika et 4ienei Rue
Edmonton, Alta. Telephone 454.

MARCHANDS DE GROS en tout ce qui regarde les plombiers et les
APPAREILS DE CHAUFFAGE tant à la vapeur qu'à l'eau chaude.

JEIn.riOITSSOZN-T
AGENT D'ASSURANCE

ASSURANCE ARGENT A PRETER

Représentant les Compagnies

]POUR LE FEU- Royal Exchange Assuirance," de Londres, Angleterre,
incorporéeen 1720. ACTIF :-30,000,000.06. Déjà payé pour pertes:

$230,000,000.00.

-London Assurance Corporation," (le Londres, Angleterre, incorporée en
1720 ACTIF :-$23,000,000.00.

CONTRE LES ACCIDENTS, Maladies, Rlesponsabilités et Automobies-
41Ocean Accident and Guerantee Corporation," (le Londres, Angleterre. "ýGeneral
Accident Assurance Comnpany of Canada.

SUR LA VIE-,, The Great West Life Assurance. Com pany.

Bureau: 406, rue du Collège,
St,41offiace, Man,

Bulte de P. 75, &t.Boniface, Mani
Tel. Main 2754.,
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ANNONCES

LE DR. PEATMAN
DES HOPITAUX DE

-PARIS, LONDRES ET VIENNE
Trel. Main 2247

LUREAU, 304 Rue MAIN - - WINNIPEG

Couture & Marion
M ARCH-ANDS-B1IQUETIERS

Sainit-Boniface, - - Maniitoba,

Téléphone Main 1677

Antonio LANTHIER
M ANCHON NIER

Fourrures de tous genres, sur cotnmandes, Fourrures réparées
- et remodelées. -

L,07, Riue Horacç

<NORWOOD) - ST-BONIFACE - MANITOBA
Telephone Main 7258

J, H. TREMBLAy, Prés. J. 0. BRUNET,Vice-Prés, J. P. TREMBLÉY,Se.Té

'Tél. privé, Sher. 2328 Tél. Main, 7106, S&-Boniface Tél. Privé, Main 6M6

J. H. TREMBLAY Co. Ltd
OONTRACTEURS GENERAUX

* Edifices religieux et publics une spécialité

efitisse du'Builder's £%change - - WINNIPE«'

TEL. MAIN 8.151 -BOITE POSTALE 1896
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Agents Canadien s.Fran çai; donf'dés pour villes et villagmMANITOBlA, SA SKATCH1LWAN. A LBERTA.

Ameublement des Eglises et Chapelles
MAISON ROUILLARD r'ÂNGice

Riepreseiitee par~

AGEN'I's, B de P. 234. SI I3ONII ACE, NIAN l'hotte Main 6402

Autels, Chemins <le Croix, Statues, &c.en Marbie,
Onyx. Pierre, Bronze, Graniit. Marbre et Pierre
Artificiels Staff Cartou Romain, Plâtre. -: --

B- Ivrenees poLir les autels : glises (le Notre-Dame et la Nati\ lt.. à
Montreal ;Notrfr.[amp du Chemin el Chialelle les Pères (lit S. C., à Que
bec; Calhédrale de Rimnouski; la Cathetîralo (le Kingston ;St. Pali, à To
ronto ;N.-D unme, a Guelph; St. Joachim, à Edmonton ;N-t) (les I'rai,'ies
(Trjiî,îîel, Saiîît-Norhert, etc.

P tir les Chemins -le Croix :Calhiédralp (le Sairi-lrninie-,, Cathedîcle
de Biiîrîotski, Grand Séminiiro eI Montrent, St. .t.-B. dle Slierbîooke, Sain -
Jérôme, Drumnîondville, Saiîît-F'atrick, .11 flîtniltoti Saitit-,dIuardi, à Mont-
réal, etc.

DE VILLEUS
PIANO

Fabrication de
premier choix

DIE *,ILLERS
PIANO

absolument
garanti.

DE VILLERS
PIANO

ET PIANO AU-
TOMATIQUE

sont
les meilleurs

Tél. Main 3823 B. de P. 2118

Maison Oanadlenne-Franoaise

Achetez un piano DE VILLERS et
vous aurez la lus grande valeur pour vo-
tre argent. G1ranid choix de pianos neufs
et d'occasions. Pianos accordés et répa-
rés par des experts.

SALLE D4E VENTES

269 Âvenue York. Winnipeg Maii.



LES CLOCJHES DE SÂINT-BONIFÂIE
ORGANE DE L'AHCHEVÈCIIE ET! DE TOUTE [,A PROVINCE

ECCIPgSIASTýIQUE DE SA tNT-BONI FACE
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SOMMAIRE--La question des écoles du Keewatiui-La législation du nia-
riage - Une Parole historique- Chez les Esquimaux-Les îi(^ires aux Etats-
Unis-Convention des Can)adiensB-fi-eiUÇmis d u ýliuit .1 -1' 'titit-n en fa,
veur des écoles séparées-La Convention de Diick Lake-Unie tiaiîîe et
cinq bons cliien&--La colonijsat ionî au Mnnitoba- Ding! Dang ! Dong-
R. I. P. 

1

LA QUEST1ON D)ES ECOLES D)U KEEWATIN.

Au moument où nous mettons sous presse, le bill agrandissant les
frontières du Manitoba en lui annexant une, partie du Keewatin, a été
voté en deuxième lecture par le Parlement du Canada, et, selon toutes,
les probabilités, il aura été voté en troisième lorsque ces ligynes seront
publiées. Les droits naturels et constitutionnels de la minorité dlu ter'-
ritoire annexé sont sacrifiés. Cinq députés catholiques et canadiens-
français ont eu seuls le courage de mettre la justice avant le parti
dlans cette -rave question. (lui touche au p)rincip)e même de la Consti-
tution du pays. Leurs noms méritent d'êtie portés .1 l'ordre du jour.
Ces députés courageux s3ont MM. P.-E. Lamnarche. (1 Nicolet ), E. l'a-
quet, ( L'Islet ), A. Sévigny, ( Dorchester-), ..- P. Guilbault, ( .Joliet-
te ), et A. Belleinare, ( Maskinongéê).

Noue regrettons d être oblitié, dans l'intérêt de la vérite. (le con-
tredire de gYraves affirinatiorns de lhonî)rable M. F.-I). NIonk, 'qui fut
Ionogte, snl'un des champ)ions des droits et des revendications de la
minorité. Quoiqu'en dise'l'honorable ministre, la question des écoles
du Manitoba n'a Jamais été définitivement réglée pour la bonne raison
que justice n'a jmt'nais été rendue et que les droits constitutionnels,
dont nous avons été indig-nemient dépouillés en 1890), - droits recon-
nus par le plus haut tribunal de l'Empire,- n'ont pas été rétabli-s
par leprétendu règlemefit final Laurier-Greenway de 189f. règlement
sur lequel nmtre contradicteur appuie ses affirmations. La minorité lé-
Bsée, qui a droit au chapitre dans cette question où elle partie et victi-
me, n'a pas été consultée lors de cet arrangement et elle ne l'a jamais
accepté . Selon la direction de l'enoyclique AFFARi vos, elle en a tiré
le meilleur parti possible, tout en réservant tous ses droits et en main-
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tenant ses justes revendications. Personne n'ignore que oet arrangre-

mient contraint les Catholiques de Wvinnipeg- et de Brandon à payer

double taxe. pour ne pas parler des difficultés dle toutes sortes qui

n'ont cessé de se prolu ire dans diverses localités, difficultés qlui ne

font (lu, se m~ultiplier et s .envenlimer. Pour n'en citer qu'un exemple,

qu on se raîppelle le retefltýssant procès des contribuables canadiens-

ftan,,ais de U~nion P'oint contre les commissaires ang~lais qui s'obsti-

naient, et s*obstinient encorte en dépit dles déciEions dles tribnnaux, -à

refuser un instituteur ouI une i nlîituTriCLe capable d'enseigner le frani-

ýis àX leurs enfants. bien qItils ls oient plus que le nombre exigé par

laàrranlulcilentý. Et là oùt les petits Canadiens francais ne sont qlue neuf

à IFécole, n'y eft-îil qu'tn dixièmne élève d'une aîureIng, lsot

en vertu duitui- règlement, ,privés du droit d'avoir un mot de fran-

çais. Quant à1 l'atiosp>liirti (le l'éýcole, jous n'est besoin de rappeler

qu'elle doit etie absolumientent 1Ure. La demni heur-e facultative dle ca-

téchisite après la cla-se ne saurait retuedier à e Vice essentiel du rè-

glement. You l'on saisit la jjortc'e de ces paroles (le lencycli<jue pré-

citée: ( .t u uoip/'(f 1e.ý C( e/eiqe d'f<lIi et<tq'l'

wëf j>15(>(// (im</ot<. dr<oit <1demu . .Le loi qiue

Ce n'est pîas la première fois que des politicienis intéressés essaient

de faire croire qlue Li questionl scolaire mianitobaine est réglée. Sir

WVilfrid Laurier, en particuilier, l'a maintes fois répété. La p)reuve la

plus frapp;inte (lecteaffirmnation es otàfait ogratuîite, jetpet

etre le fait qlue la question est plus vivante que jamais. Qu'on réfléchtis-

se un instant àl la signification du înaIaiýie qui agite présentement le

pîays. Est-ce qu'une q1uestion rég-lée ou enterrée a le, don de passion-

ner et démuouvoir ainsi l'opinion publique ?

Si cette affirmation (le lonorable M. Monk est déènuée de fonde-

ment, sa négation des diroits constitutionnels de la minorité au Kee-

watinl à (les écoles séparées nous étonne davantage et nous fait encore

plus mal au cSeur. D)epuis quand le non-exercice (l'un droit constitu-

tionne1 le périmie-t-il ? Comme l'a fort bien fait rehiarquer le jeune et

vaillant dé1.puté <le Nicolet, -N. Lamarche. "i l'absence du conseil refusé

'au commtissaire et lat non-existence d'écoles séparées dans le Keewatin

ne peuvent être invoqtuées préciséitnt par ceux qlui sont cause que ni

l'un ni les autres n'existent." MgIcr Charlebois, IFévêque missionnaire du

Keewatin. n'a cessé. depuis prè-s de deux ans, de réclamer l'organisa-

tion du conseil du commissaire et l'établissement d'écolee séparées of-

ficielles. La dernière requêiý,te a été re;uüe à Ottawa le 1er déembre

dernier et depuis un avertissement solennel, à l'effet que, la' minorité

du Keewatin ne pouvait consentir à entrer dans la province du Mani-
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toba sans la garantie expresse que ses droits scolaires seraient sauve-

gardés, revêtu de la signature de l'évêque et d'une soixantaine d'au-

tres intéressés a été adressé au gouvernement et au parlement du Ca-

nada.
Qu'a-t-on fait de ces pressantes et justes réclamations ? On les a

ignorées à dessein, avec la mênie arrière-pensée que le gouvernement

précédent, pour tâcher de désarmer aussi complètement que poso
ble les Catholiques du Keewatin avant de les faire passer sous

le joug du système scolaire manitobain. Est-ce just . It-ce digne ?
Grâce à Dieu, le droit ne meurt pas. Les politiciens peuvent I&

dédaigner dans un moment où ils croient leur puissance bien établie

sur la docilité d'une majorité servile, mais tôt ou tard. et plutôt tôt

que tard, le droit méconnu se redresse contre eux et les précipite des

postes honorables où la confiance populaire les avait placés. Bienien-

reux ceux qui ont faim et soif de la justice et dont la vie se consume à

sa défense et à sa revendication.
En terminant, nous ne pouvons que déplorer la nouvelle brèche

pratiquée dans le mur de la Constitution canadienne devenue impuis-

sante à protéger les droits sacrés des minorités. Il ne faut cependant

pas désespérer de l'avenir. Les défaites elles-mêmes doivent nous ser-

vir de leçons. Puisse celle-ci faire enfin toucher du doigt à notre peu-

ple le mal profond qui le tonge et (lui paralyse nos hommes publics:

L'e 1 rit ile p'ti. Unissons nous et nous serons forts.

LA LEGISLATION DU MARIAGE.

Je viens de lire un certain nombre d'articles publiés par des jour-

naux anglo-protestarnte sur li législation des mariages. Jamais peut-

être je n'ai ressenti plus vivement le danger que courent les catholi-

ques qui ne lisent que des articles publiés par ces feuilles. Sournoise-
ment on bat en brèche les croyances de l'Eglise et on expose d'une
façon déloyale ses lois les plus saintes.

Je n'entrepr~ndrai pas de relever toutes les faussetés accumulées

autour des deux mots Eglise et Etat depuis quelques jours. Me sera-

t-il toutefois permis de dire un mot des relations du pouvoir religieux

et (lu pouvoir civil au sujet de la législation du mariage.
L'Eglise est le royaume visible de )ieu sur la terre. C'est le

Christ Jésus qui l'a fondée. C'est de lui qu'elle a re:u sa forme orga-

nique et sa constitution divine. L'incomparable i-ganisation de sa

bièrarchie et la majesté surhumaine du régiie qui lui coiniinique,le

mouvement et la vie en ont fait une societé qui sollicite l'attention de

tous les hommes, même de ceux qui ne veulent pas admettre l'indé-

pendance de ses droits et l'étendue de ses pouvoirs sacrés.

D'autre part, suivant le plan original de la constitution du genre

humain, l'homme re vit point isolé sur la terre. Il a des rapports ne-
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cessaires avec les autres hommes. Il sent dans sesentrailles l'amour

de la société, le besoin du l'association avec son semblable. - La natu-

re, disait Léon XIII, ou, plus exactement, Dieu, l'auteur de la nature,
veut (ue les hommes vivent en société civile; ce qlue démontrent avec

évidence et la faculté du langage et les nombreux besoins innés de

notre Aine ,-t les choses nécessaires. en grand nombre et de grande

importance, que les hommes isolés ne peuvent se procurer, mais qu'ils

obtiennent en s'unissant et en s'associant à d'autres."
Ces deux sociétés doivent vivre en harmonie; elles coexistent sur

le même territoire; parfois elles dirigent les mêmes hommes. L'entente

serait bien facile si l'on ne demandait pas toujours tous les sacrifices à

l'Eglise. en faisant appel à la tolérance et à Vesprit de conciliation,

que les Etats modernes sont ardents à prêcher, parce qu'ils en retirent
tous les profits.

Il est pourtant des principes très simples que lon pourrait invo-

quer pour démontrer que chaque société a sa sphère propre - dans la-

quelle elle se meut et exerce son action.
'* Ainsi. dit Léon XIII, tout ce qui dans les choses humaines est

sacré à un titre quelco.nque. tout ce qui touche au salut des âmes et au

culte de Pieu, soit par sa nature. soit par rapport à son but, tout cela

est lu ressort de I'autorité de 'Eglise.
" Quant aux autres choses qu'embrasse l'ordre civil et politique,

il est juste qu'elles soient soumises .à l'autorité civile, puisque Jésus-

Christ a commandé (le rendre a César ce qui appartient à Cégar et à

Dieu ce qui appartient à Dieu.
Or le mariage, étant un (les sept sacremente, est une chose spiri-

tuelle qui est soumise i la juridi-tion de l'Eglise. Ecoutez encore ici

J'admirable enseignement de, Léon XIIi: 'nNotre Seigneur Jésus-

Christ a élevé le mariage à la dignité de sacrement, et le mariage,
'"est le contrat lui-mêne, s'il est fait selon le droit. "

Puisque le sacrement est inséparable du contrat, et qi'il n'est

qu'une seule et mênime chose avec lui, le pouvoir séculier ne peut sta-

tuer sur le contrat, sans statuer sur le sacrement lui-même. S'il pré-

tendait juger de la valeur du contrat. il jugerait de la valeur du sacre-,

ment. Et pourtant l'Eglisé est la suprême et unique dispensatrice des

biens spirituels.
Abbé PHILIPPîE PERIn1xa.

- Le Collège de Saint-Boniface possède cette année parmi ses pro-

fesseurs un géographe émérite dans la personne de M. Paul Thieme.

M. Thieme est l'auteur d'une carte de l'Europe qui n'a peut-être son

égale nulle part. Des témoignages de haute valeur lui ont été décer-

nés. M. Thiene possède aussi bien l'anglais que lefranoais. On peut

s'adresser a lui pour informations ou pour acquisition de çartes géo-
graphiques en lui écrivant au Collège.

1
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UNE PAROLE HISTORIQUE.

Le comte de Mun, commentant il y a quelques mois dans Le
Gaulois l'impasse à laquelle M. Briand avait été acculé par sa politi-

-que de séparation de PEglise et de J'Etat, rappelait une parole célè-
bre du cardinal Pie. Nous regrettons de ne pouvoir reproduire, faute

d'espace, que les deux alinéas suivants de cet article de haute inspira-
tion chrétienne:

i Depuis deux mille ans. voici la grande ressource des maîtres du

pouvoir. Quand ils ont livré le Christ aux bourreaux, ils font un dis-

cours pour lui conseiller la soumission, et à eux la modération: et puis,

ils se lavent les mains. pendant que les sectaires crient: Tolle .! ,ru-
cifiye ! Mais l'histoire n'accepte pas ces nettoyages.

Les hommes de mon temps ont, gardé le souvenir de la fou-
droyante apostrophe de Mgr Pie. après le guet-apens de Castelfidar-

do, permis par Napoléon Il: "Lave-toi les mains Pilate ! et, chaque

jour, dans dix huit siècles, les chrétiens rediront encore que le Christ
a souffert sous Ponce Pilate."

CHEZ LES ESQUIMAUX.

S. G. Mgr G. Breynat. O. M. ., vicaire apostolique du McKen-
zie. au cours d'une lettre du 27 novembre dernier à S. G. Mgr l'Ar-

chevêque, écrit ce qui suit:
"J'ai envoyé le jeune P. Rlouvier visiter une tribu d'Esquimaux

qui n'a pas encore eu de relation avec les Blancs ni même avec mes

Sauvages. Elle vagabonde à l'est du grand Lac de l'Ours. Le Père
va essayer de les amadouer. Il est parti en juillet. J'attends de ses
nouvelles en février et je le verrai en juillet. Il est tout seul. Que le
bon Dieu bénisse son dévouement !"

LES NOTRES AUX ETATS-UNIS.

Dans sa revue des événements de l'année 1911, L'Opinion Pu-

blique, de Worcester, rappelle les faits suivants:
-M. Pothier a été réélu gouverneur du thode-Island pour la

troisième fois. M. Hugo A. Dubuque, de Fall River, a (té nommé juge

à la Cour supérieure du Massachussetts; M. Raphaël Daigneault a

été élu maire de Woonsocket; M. Rattev a été élu maire de Central

Falls: M. J.-B. ., Soullière a été élu échevin à Worcester; M. Frank

Larivière a été élu maire de Chicopee, et plusieurs autres de nos com-

patriotes ont été 'objet d'honneurs divers.
I Notre grande société nationale, 1' Union Saint-Jean-Baptiste

d'Amrique a doublé sans avarie'le " cap de Providence." Un nou-

veau bureau de direction lui a été donné et son avenir a cessé de sus-

citer des inquiétudes."
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CONVENTION DES CANADMENS FRAN(,'AIS

DU MANITOBA.

La Section imanitobaine de la 8ociété du Pa/erfroiuis aut Ca-
nadu. convoque, pour le 20 du courant, au lendemain de la fête de

Monseigneur, une Convention des Canadiens français du Manitoba en

vue d'assurer le succès (le la coopération de la population de langue

française de cette province à l'important Congrès (lui sera tenu à Qué-
bec du 24 au 30 juin prochain. Cette Convention aura lieu au Collège
de Saint-Boniface. La première séance commencera A 9½ h. A. M. et
la seconde à 2½ h. P. M

Tous les citoyens de langue française de la province sont cordia-
lement invités. Messieurs les Curés, présents à Saintioniface pour la

fête de Monseigneur, y assisteront. S. G. Mgr FArchevêque et S. G.
Mgr l'Evêque de Régina l'honoreront de leur présence et y prononce-
ront des discours.

Nous aimerions que chaque paroisse de langue française fût re-

présentée par au moins deux délégués, particulièrement par ceux qui
ont l'intention d'aller à Québ-.

D'autres questions importantes, comme celles du monument de

La Vérendrye. de la situation juridique du français. (les écoles bilin-
gues, de l'union des Catholiques, etc. seront aussi traitées à cette réu-

nion plénière des nûtres au Manitoba. Des conférenciers exposeront
brièvement les questions au programme et chacun sera ensuite invité

à1 les discuter libr.-ment.
Les circonstances difficiles. (lue nous traversons, nous font un de-

voir (le nous entendre et de nous concerter pour une action commune.

* *

La lettre suivante du distingué président de la Socétdu Pur/er

français au Canada au secrétaire de la Section manitobaine sera lu&

avec plaisir et intérêt par ceux qui prendront part à la Convention et

aussi par ceux qui, dans la province, se dévouent pour aider le Con-

grès de Québec et lui recruter des adhérents.
AeCnIcvPCII o QuÉiiec, 28 FÉVRIEu 1912.

CHER ABBÉ,

D'une plume très pressée, je vous envoie mes félicitations et mes

remerciements pour l'excellent travail que vous faites en faveur de

notre dou' parler et du Congrès où l'on s'apprête à le glorifier. .Je
bénis les bons ouvriers du Manitoba et je les prie de croire qlue nous,
sommes bien touchés de leur patriotisme éclairé et pratique.

Bien' à vous en N.-S.

t P.-E. Roy, Ev. d'El.
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Nous croyons utile de rappeler le programume desfêtes 'de Mon-
seiglneur publié dans notre précédente livraison. Le 18 mars, lundi

soir, séancýe dramatique e, musicale au Coto1i le lendemain, mardi,

messe potfcl â la Cathdrae ù ýh,à midi, banquet du clergée à

'l'Archevché., et, Ie soir, séance dramatique et musicale à l'Académiee
Sainte-Marie, àX Winnipeg.

Mercredi. le '20, Convention au Collège !Que tous (jeux qui le

peuvent se fassent un devoir- d'y assister!

LA PETlITION EN FAVEUR DES ECOLES SEI1 ARRES.

Nul ne niera aux Catholiques le droit dle pétitionner dans tout le-

pays en faveur du maintien (le la constitution et des écoles séparées

dans le Keewatin. C'est le propre des hommues libres de réclaiuer leurs

dlroits. C'est aussi le seul moyen d*obtenir justice. l'a pétition, qu'on

va lire et qlui est déj,j recýouvprte.de plusieurs milliers dle signatures_

n e saurait q1u'aider le bon vouloir dle ceux oui nous sont favorables et

forcer nos adversaires à nouts rendre justice. L'attitude de certainis.

journaux de la Pro vince deQuèbeu et d'ailleurs, relative à cette ques5-

tion scolaire du Keewatin, est indigne de Catholiques convaincus et

revèle le deg(,ré, de plat servilisrne auquel l'esprit de parti a réduit un

trop grand norubre des nôtres. C'est simplement ignoble

A L'HIONORABLE ?tiI)N1

ET, AUX HONORABLES MEMBREtS DU SNAT

A L'HONORABILE Pite'SIDENT DE~S COMMN~UNES

ET AUX HONORZABLES MINISTRES ET A)~u'~ OITtAWi.

L'humble r-eqiéte (4s~ So«8.&orin 6i,

]L,/c(teiirs (let luPri'n
(le..........

expose respectueusement: -

Io Qu'une loi a ééouieau Parleme-nt du Canada .1, l'effet

d'annexer une partiedos Territoires du Nord-Ouest, ( Keewatin ) à la

province (lu Manitoba.

2o Que les Catholiques tout comme les Protestants oint droit,, de

par la loi qlui régit ces territoires. à des écoles séparées confessionnel-

les, garantissant -1 la minorité catholique ou protestante des écoles de

son choix, avec droit à sa part proportionnelle des subsides ou octro:s.

législatif,-. municipaux opi autres et àt n'être taxée que pour le soutien

dis tielles écoles catholiques ou protestantes suivant le cas.

-: - 3o Que dans la Province du Manitoba, à laquelle une partie de-
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ces territoires doit être annexée par la loi projetée, la minorité catho-
lique depuis 1890 est injustement privéa de ses droits à des écoles sé-
parées, quoique ces droits aient été formellement reconnus par une
décision du Conseil Privé. qlui ordonnait et ordonne de restituer aux
Catholiques du Manitoba les droits scolaires dont ils ont été injuste-
ment spoliés.

4o Que dans ces circonstances il est désirable qu'il soit pourvu,
danq la loi agrandissant les frontières du Manitoba, à ce que les droits
scolaires des Catholiques soient sauvegardés.

C'est pourquoi vos requérants prient le Gouvernement Fédéral et
le Parlement du Canada de .garantir dans le projet de loi actuel, par
des dispositions spéciales, les droits des Catholiques ou Protestants du
Manitoba au maintien, soutien, établiss-ment et direction d'écoles sé-
parées confessionnelles, dans les territoires susdits, en conformité avec
les croyances religieuses de la minorité catholique ou protestante, ain-
si que le droit de telle minorité à sa part proportionnelle des subsides
oiu octrois législatifs. municipaux ou autres et à n'être taxée que pour
le soutien de telles écoles catholiques ou protestantes, suivant le cas.

ET VOS REQUÉRANTS NE CESSERONT DE PRIER.

LA CONVENTION DE DUCK LAKE, SASK.

Le cadre étroit de notre revue et l'abondance des matières ne

nous permettent pas de donner le compte rendu détaillé de la Conven-
tion de Duck Lake, Sask., dont le succès a dépassé toutes les espéran-
ces. Son Excallence Mgr le Délégué Apostolique, S. G. Mgr l'Arche-
vêque de Saint-Boniface, S. G. Mgr l'Evêque de Saint-Albert ont a-
dressé à nos compatriotes de sympathiques et encourageantes dépê-
ches. S. G. Mgr Mathieu, évêque de Régina. S. G. Mgr Charlebois,
O. M. I., vicaire apostolique du KeeWatin, le T. R. P. A. Lacoste,

O. M. ., administrateur du diocèse de Prince-Albert, l'honorable A.
Turgeon, procureur-général de la Saskatchewan, et 450 délégués ont
pris part à ces assises qui marquent une étape importante dans le mou-
vement catholique et français de la province sour.

Nous ne rovons rien exagérer en mettant la principale partie de
ce splendide succès au crédit du Patriote de l'Ouet, ce journal, qui a
poussé, en pleine prairie, comme nos blés d'or. et qui produit déjà cent

pour un en fruits de salut. Sans ce journal, qui a claironné le rallie-
ment et sonné la charge. e-n réveillant le sentiment pairiotique et en

façonnant l'opinion, la Saskatchewan n'eût peut-être jamais vu les
mémorables journées du 27 et du 28 février dernier. Ce succès nous
fait venir l'eau à la bouche et exprimer tout haut le vou ardent que
les Canadiens français du Manitoba aient bientôt un semblable organe

v.
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Puisse la Convention de mercredi prochain nous le donner ! Cet acte

serait à lui seul un immense geste. Pour cela, il faut que tous et cha-
cun v mettent la main. Cette coopération générale sera le meilleur ga-

ge de succès du nouveau journal. L'heure est venue d'élargir le champ
de la presse française inanitobaine. Les ennemis nous enserrent de tou-

tes parts et il nous faut trouver au plus tôt un moyen efficace de met-
tre en oeuvre toutes nos forces vives.

Très chaleureuses félicitations et des siècles d'existence au vail-
lant Potriote de VOuet., qui, avec le très intéressant numéro. conte-
nant le compte rendu de la'Convention, - numéro auquel nous ren-

voyons nos lecteurs - commence sa deuxième année de publicatiop.

UNE TRAINE ET CINQ BONS CHIENS.

Le R. P. Thomas, O. M. ., écrit à S. G. Mgr l'Archevêque de

Cross Lake. district du Keewatin, en date du 27 novembre dernier:
".Je dois -partir d'ici demain pour continuer mon voyage. J'ai

réussi avec peine à trouver quatre chiens et un homme pour marcher

devant. Impossible de trouver mieux ici. Je conduirai moi-même la

charge. Ces chiens m'ont été prêtés par un Sauvage qui s'est blessé

aux pieds récemment. L'attelage n'est pas fameux, mais j'espère que

tôt ou tard je pourrai avoir une bonne traîne et cinq bons chiens pour
faire ces voyages un peu moins péniblement.

- Je passerai tout le mois de décembre au Fort Nelson. De la je
ferai probablement un voyage plus.au nord du côté d'Indian Lake ou

de Swan Lake. quelque cent milles plus loin, selon les événements.
Je serai de retour .1 Norway-House probablement vers la mi-janvier.
J'irai ensuite passer un mois avec les Catholiques du Grand Rapide."

LA COLONISATION AU MANITOBA.

Le Cloche,û en même temps qu'elles luttent pour les droits de

l'Eglise et de l'école, portent un vif intérêt 1 la colonisation dans tout

]'Ouest canadien. La colonisation catholique est un précieux moyen de

fortifier les causes sacrées que nous défendons. Nos réclamations se-

ront d'autant plus écoutées que nous les formulerons au nom d'un

plus grand nombre de citoyens, dont le vote devient une arme au jour
des batailles électorales.

Nous, désirons aujourd'hui attirer l'attention sur certains endroits

à coloniser dans notre propre province. On se plaint (lue les, agents
d'immigration ne favorisent plus assez le Manitoba, envoient lès co-

lons au loin et les détournent même de se fixer dans nos paroisses.

C'est ainsi que des colons auraient été détournés de se rendie à Lau-

rier, ù N.-D. de Miséricorde, alias Ile des Chênes, et à d'autres loca-
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lités. Si ces faits sont vrais, nos agents catholiques. -à qui on les impu-

te, sont certainement à blaniier.
los colons, venant dtp France. devraient eux aussi avoir un agent

(lui s'occuperait spécialemient de les diriger et (le leur faire connaiîtr&

les endroits avaritagretx.
Nous espérons (lue MM. Thomas Gelley et JIosephî Borke. de-

Winnipeg, et M-N. Léon Rov, C.-C. Bernier et ('.-F. Beaudrv, (le

Saint-Boniface, veilleront avec un soir îeca à (liier les oolo3s ca-

tholiques, particulièremuent ceux de langue franç,aise. vers les colonies.

nouvelles et vers nos vieilles paroisses. Messieurs les Curés feraient

une oeuvre excellente en les renseignant et en leur sig-nalant les terres

a vendre dans leur paroisse.

Que le premier nom n'effraie personne. Cýest un nom islandais

qui sera bientôt changé en celui de Jeanne d'Arc. Cette colonie fran-

çaise en formation, où il y a des à~msu. prendre. est à trente

milles de Sainte-Rose du Lac, Man., dont le curé est 'M. l'abbé A.

Beauregyard et le vicaire M. l'abbé L. Ruyard. M. Raoul Prècourt,

Reykjavik, P. O.. Man., donnera tous les renseignements désirés sur

-les hoesed.Cette colonie est située sur les bords du lac Manito'ba,

On s'y rend de Sainte-Rose en une journée. Il y a de la p)rairie, de la

bonne terre. dlu bois et de l'eau, Qu'on se hiate !Il v aura bientôt unîý

école et une chapelle. Cette ol.on .ie est desservie de Sainte-Rose.

DF: LAvAL, MAN_,.

L'espace nous fait défaut pour faire connaître avec détails une

nouvelle paroisse française qui se fonde avec une grande rapidité non
loinde ain-Laurent. M . l'abbé 0. Corbeil, missionnar éiet

donnera des informations ià ce ux qui lui en demanderont. Adressez à

Fisher Branch, Man., en attendant l'établissement prochain J'un nou-

veau buireau de pos ' e qui portera le nom de la no>uvelle paroisse. 1)e

Laval. Il y a de mnagnifiq1 ues lîw atreilJ, à prendre. Qu'on se 1hate

I)ING! DANG ! DONG!

-Nos très sincères remerciements à tous les défenseurs dles droits

constitutionnels de la minorité catholique du Keewatin. Parmi les

journaux, nous remercions particulièrement Le Devouir. de Montréal,

et l'Action Sociùdte, de Québec. Cordial merci à~ la vaillante Aqxoc/uI-

tion '(le lit Jeunesse (tliolique et à toutes les Sociét(s et Ligues, qui

font signer des requêtes par tout le Canada. Ces mnilliers de signatu-

res ainsi recueillies sont autant de protestations contre l'îniqu1te (lu on

est en train de consommer. D)ans les pays constitutionnels, une saine
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e t vigoureuse agitation est le gage du salut. De l'îo1iffiiou<, (lisait le

grand O'Connell. cin<ore (~le/itn 3t tew(oflrs (le C'é/,q/,, j-

tait toute sa politique. Elle lui a mérité le titre glorieux de liboirate-ur
de son pays.

-S. U~. Mur 0J. Charleb)ois. 0. M. J., évêque de Bérénice et vicaire

apostoliq~ue tlit Keewatin,. est venu àl Saint-lBiniface le 5> mjars et enf

est reparti le î pour retourner atu Pas. Sa Grandeur venait d'assister

à la Con vention de i )ickLae
- Le It. P. A.. Lacoiuîbe. 0. M. L.. a célébré le 85e anniversaire de

sa naissance le 28 février. Le vénérable octogyénaire est dans l'Ouest

depuis i1852.Idn lts<nnu
- Le 17 février dernier, les VI).Pl. H. Lediic et C. Tissier. 0. M. I.,

ont célébré -à Edmtonton le cinquantenaire tic leur oblation. S. G. Mg-r

E. Gronutrd. 0. -N. i.. un autre vétéran des mnissioîns de l'Ouest, arrivé

lit veille tic Montrea il. pr.'siîla cette fête. L 'e . elc1 l'On. st du

22 février en a publié un'intéressant comupte rendu et résumié la car-

rière si longue et si méritoire des deux missionnaires. A qui nous of-

frons nos meilleurs voeux et, nos ctortdiales félicitations. Ad nutos

-Le R1. 1P. A.-G. Morice, 0. -N. L,. donne actucllemient des cours

d'anthropologie à l'Université de la 'Saskatchîewan, -àî Saskatoon. Ces

cours ont un brillant succès et ttoute la presse an.glaise de l'Ouest en a

fait dle mnagnifiqups élog-es.
-Le 13 février, M. l'abbé A. Beauregîard. curé de Sainte i oso, a

présidé une cérémonie dle profession religtieuse au noviciat des Soeurs

de N. des Missions. Le sermon de circonstance a été pronmncé par

M. l'abbé .J-.Deromne. tle Dauphin.
-Le ( 'qnadiae C7ourieri. du 0$ janvier. journal anglais tde l'Ontario,

a publié sur notre langrue au Canada un article intéressant et bien

pensé, qui a fait le tour de la pressec française. Nous en détachons

quelques phrases: , Aucun Anglais émin ent qui vient ici ne se croit

instruit s' il ne pîrle Pas le français. . . Il arrive qu'ils ( les A nglais)

se servent de leur majorité pour ostraciser.'1 poui. mettre au pilori et

marquer du fer de l'infériorité et de la trahison. la langue d'une par-

tiý loyale, patriotique et amicale de notre pPiiple qui travaille avec

-nous 'à faire mne grande nation avec - la bonne foi la meilleure et la

plus entière. . . Lorsque nous attaquons la laugue française, nous ne

sommes pas sur la défensive, mais nous nonsfioi est.ctus

- D)ans la politique, inséparable des lois de la mnorale 1 et des de-

voirs religieux, on doit toujor etecrme hfs rouper de

servir le plus efficacement poseible les intérêts du catholicisme.-

LiEoN XIII, 8SaPU3fltîU(/UUtfi
- il faut dire rudement et franchement mal du mal, et blâmer les

choses blâtmables. Il faut sans doute*observer. en blLtmant, d'épargyner

le plus que vous pourrez la personne en laquelle il est. J'excepte,en
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tre tous, les ennemis déclarés de Dieu et de son Eglise; car ceux-là,

il les faut décrier tant qu'on peut. C'est charité de crier au loup quand

il est entre les brebis. - S. FîtANçois 1W Ss.

M. Denys Cochin, député catholique, a été élu membre de l'A-

cadémie française.
- Le 28 février les élèves du couvent de Sainte-Anne ont donné

une séano en l'honneur de leur nouveau curé, M. Vabbé W. Jubinvil-

le, continuant ainsi la tradition toujours si fidèlement observée sous le

règne du vénéré et regretté M. L.-R. Giroux. S. G. Mgr l'Archevêque et

plusieurs prêtres y assistaient. Le Mian-itob a publié le (1 mars un

compte rendu de la fête. Nous y renvoyons nos lecteurs. Comme tou-

jours les jeunes filles et les petits garçons de Sainte-Anne ont rein-

porté un brillant sueeès.
- Nos compatriotes de l'Alberta ont tenu le 10 mars une assem-

blée plénière a1 Edmonton pour s'organiser définitivement à prendre

part au Congrès de Québec.
- Nous apprenons avec un vif regret que l'église de Saint-Maurice

vient d'être consumée par le feu. Toutes nos sympathies. au digne curé,.

Mi l'abbé N. Poirier, et à ses paroissiens.
- Mercreli. le 13 du courant, a eu lieu a Winnipeg une immense

assemblée de protestation des laïques. catholiques de la province con-

tre le bill annexant le Keewatin sans clause garantissant les écoles sé-

parées et contre l'affirmation qui veut faire croire que la question sco-

laire manitobaine est réglée. Canadiens français. Irlandais, Allemands,

Polonais, Ruthènes. etc. 'ont voté unanimement d'énergiques pro-

testations.
- La protestation adressée au Saint-Père, que nous avons publiée

dans notre dernier numéro en même temps que la réponse de Sa Sain-

teté, porte 17 1.50 signatures canadiennes frau<aises.

- Force nous est de remettre au prochain numéro le compte rendu

de la visite pastorale à Saint Georges et au Fort Alexandre.

R. L P.

- M. l'abbé Pierre Rousseau, S. S., décédé à Montréal. Le défunt

laisse une histoire de M. de Maisonneuve et il consacrait ses loisirs à

écrire une histoire de Montréal.-Il touchait à ses 85 ans.

- R. P. Louis Babe4, O. M. I., vénérable missionnitire indien du

Saguenay et du lac Saint-Jean, décédé a1 la Pointe-Bleue, diocèse de

Chicoutimi.
- M. Théodule Bernard, père de S. G. Mgr l'Evêque de Saint-

Hyacinthe et de M. le chanoine Bernard, curé de Sorel, décédé i

Bel0eil.
- Dame F.-X. Fontaine, décédée à Sainte-Elisabeth, Man.

- M. Pierre Couture, sr, décédé à Saint-Boniface.
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Cour et Bureau: 289 Ave. Provencher, SI-Boniface.

0 W.V7 » REu _ _I:
DECORATEUR D'EGLISES

'840 AvENuE ST. JOHN, - WINNIPE0, MAN.

Perniettez-inol dle donner un cachet de beauté à výotre eglise. Tlout ce que
VOUS pouvez désirer en lait dje peinture et de décorations.

REFEliENCES-itév. l'ère Superieur, Eglise dlu St-Esprit, Wiinn4eg-, Man.
R-tv.l>ère Superieur, Eglise St Joseph, Winînipeg. Man.
Le seul artiste de l'Ouest canadien qui fait une spécialité de la décoration

des egliýes.

THE JOBIN MARRIN ~
LIMITED

.EPIERIES EN GROS
Une grande quantité de Marchandises d'épiceries de toutes sortes.
Souvenez-vous que nous avons en main tous les produits du pays avec prolits

pour las Consignataires.i
Les commandes reçues des écoles industrielles, des procureurs de missions et

.ies commup.auites religieuses, en général, recevront une attention speciale.

RA GASIN ET B UREA UX 158 MARKET STREET EAST

Iii. Dumoulin, St-Boniface -(Tel. 3140) 227 Rue Main. Winnipet

Chapelets, Livres, Articles de piété et de fantaisie,
Bronzes d'Eglises, Fournitures d'Ecoles, etc.

A TRÈS BAS PRIX -<. -- EN 1GROS8 ET EN DETAIL

LERS ORDRES PAR LA POSTE 'SONT PROMPIEÀMENT EIECV7Es
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P. COUTURE & CIE
BOUCIIEIIS ET EPICIERS

Viandes fraiches, viandes salées, vo-
lailles, poissons, légumes, épiceries

BoUTIQUES:
A St Boniface, 25 Avenue Provenclier. Télra. 3321Bloc Lainontagîîe 1
A Winînipeg, 375 Rue AlcDerniott, à l'enseigne

'ýCentral Meat, Market"
I Tél lieuoes Etal d e Bouchet-, Garry 2308Till. à Résidence, St-Boiniface, 1724 J'. Epiccrie, (3arry '2296

1=~O Iz. C)BP WS l -POtJ AG-Es
Nos Agents font de gros profits, quelques-uns $5,000 par an, d'autres plus,v endant le fameux OXYDONOR. C'est la plus nmerveilleuso decouverte du sie-oie pour Maux Maladies et Debilite Generalo, oto.Nou- avons dles iiîullierý de certtlic;îts (le gu(erison cri notre posesioîî.Chaîque farnil l- a besoin d'un OXYDONOJI et la vente d'tit amènle la ventede plusieurs autres.

Nous demnd,ons, dans votre localité un Agent qlui se pou uîOYONOR, alii le le ven-ire ïï ses praiiqiies. Gros Iflolits p)our cetiz (ui "saven1ts'y intéresser Ecrivez aujourd'hui ptnir demander nos conditions,
Dr. H. SANCHE & Cie. 387 rite Ste. Cathierine Ou.'st, Mouuiia, Canada.

Voulez-vous acheter à bon marché, être hien servis et certains que les mar-cadesqui vous sont vendues sont de première qualite, alors allez chez

Pelletier & Cie
AVENUE TÂCHE SÀ.INT-BOINJFACE

M, iceries de choix, chaussures en cuir et en feutre,' claques, pardessus, etc., Pij fiTabacs, Cigares, aussi farine, son, gru. Commandes par la malle remplies humine-,IiRt-pmPn, lnreQ r-P.Prtinn. N'nlhliP7 r»g t'-ntî'nit. Ap"' T'hà '4niit-R<nifnpê

COMPAGNIE GENERALE T1tANSATLANTIQUÊ
,1 G N E: F R A N CA 18

Départ tous les jeudis à 10 i. A. M. de New-York ieu -r Hâvre-I>aris (France)
L 1 I À-6,NE ...... 1l Mrsj L& SA VOIE .... .... .... 4 AvrilCHIICAGO0 (suppi.)-ý........23 Mars, l' LA NIOVENCE .... .....-Il Avril

LA TOURAINE ..... .... 28 Mars i LA1 TOU RAINE ... ...... 18 Aviil
ROCAAMBE.4U (sppi].),..30Mars ILA SA VOlE ............. 25 Avril
Pour informations s'adresser L WA & CH M IN862 et 667, Rue MainAL WA &IIAMON

WINN[PEFG Représentants, ou à touý agent die Cies' de Chemins de fer
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BANQUE D'HOCHELAGA
CAPITAL AUTORISE 0S4.,000-.
CAPITAL (entièrement payé) S2,500,000
FONDS DE RÊtiERVEI S2.650,000

Bareau Principal: MONTREAL

Lettres de Crédit émises et rraites vendues payables danb

toutes les parties du monde.

Intérêt au taux de 3 0 1,, par an accordé sur dépots d'épar

gne.

Comptes d'affaires et comptes d'épargnes sollicités.

J. H. NV. LEVEILLE,. GERAVT. PRO TEMP.

LORGNONS, LUNETTES ET 'OBJETS D'OPTIQUES DE
TOUTES SORTES

* Royal Optical Co.
307 avenu.e d.u Portago, - Wi pg

Telephone Main 7286
-- SPÉCIALITÉ POUR LES -ýEUX D'ENFANTS-

A CUSSOIN, P"resideimi et p~a Grerai 8. A. DUSSAUL,

Teiéphone prive, 304Ï5 1Secrétaire

The Cusson Lumber Co., timlil&I.
MARCHANDS le toutes sorte" de matériaux de construction, bois de sciage,

bois de corde, etc. Pierresi jiir fondation, sable, ciment, etc. Papier,

clous, ferrures, peintures, vitres, etc

MANUFACTURIERS de bois tournés, portes et chassie, Bancs d'églises, au-

tels, balustres, Houlures de toutes sortes, esnaliers, etc. etc.

Planis et spécifications fournis sur commande.

Téléphone 2625 Avenue Provenchier, près du pont de la Sois$

Boite de Poste ZOSl~-oif.e a.
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FONDERIE SPEOIÀLE DE OGFIHES
C. et F. PA CCA RD

A NN[gR14LE-YIA Hie S0011E (bfnce)
Fondeurs de "La Savoyarde", 42,-
000 livres, et de plus (le 10),000 clo-

ches dans les cinq parties du monde,

niotammnent dans le Manitoba, des
sonneries de Lorette, de St-.Joseph, à

Winnipeg ;des cloches (lu Petit Sé-

minaire de St-Boniface, d'Hunsvalley,
de Sifton, de Laurier, de McCreary,
etc., etc.

Nouvelle bonnerie à b)attant rétro-

lancé, breveté en France et à l'étran-

ger. suppiiiiiaflt toute peine au son-

%neur et tout ébranlement aux beffrois.
MEDAILLb D'OR : Exposition

Universelle de Paris. Diplôme d'hion-
nbreur : Exposition Canadienne dle
Québec 1898.

Agence au Manitoba: VA-NPOULLE FRERES,
96 Bloc du Collège, Ave. Provencher, S&-Boniface, Man.

ORNE MENTS D'EGLISE

J_ :O_ A1LAL
ýSucces.,eur de C. bAN(CTO'l'

16,rue Notre Dame ouest, MON'1'RUAL
Ymportatetir de

BRONZES, 0ORFEVRERJFtES, ORNEMENTS,

-MELUINOS, VETEMENTS ECCLESIASTI-

Ateliers speci4ux.pour la fabrication de Statues

peintuices, Clipu ins de Croix eni peinture sur toile,

Chem'in d.- Croix emi relief. Drapeaux, Bannières,
Deeoratýons pour Societes.

Vina de mnesses approuvés par les autorités ecclésiastiques, Taragone, Sicil,

massailla, Sauternles, Muscatel et Clarets.

Huile de table, Huile d'Olive de Nice, brûlant huit jours, hautement tecom-

mandée et étant aussi Pn usage pour- le cierge et les communaultés religieuses du

lianada. Nous vendons notre Huile avec le privilège de la retournmer à nos dépmens,

si elle ne donne pas satisfactioni. Bouquets et F'leurs,' Lustreis en cristaux, Plioto.

graphies de Statues, etc., et lisie des prix envoyes sur demande. Braise-Encens

Encens Arabie, Donmifl0'al qousaivouls toujouirs en mains un assortiîmnt très

varté d'objets pour missions à des Prix très avantage«.



Henri Perdrîau iimiI[
Ancienne MaI~ison A. Vermonet, peintre. verrier de Reirns (France>

HIENIZI l'an muIT?, Directeur- Gérant.
A i:rVIAUZ ONET', IDirecteur Artistique

Ateliers et Bureaux: 113 et 121 rue ST!. VIATEUR, M(>NTREAL, QUE.,
M. AUGC;U ST GAV, C '% Agsn

71 rue Masson, Saint-Boniface, Manitoba.

d'Egiise et d'Apparteilellts
La meilleure maisod du genre au Canada.

Irýiýloit eJour -~ Téléphone de~ Nuit

P. COUTU an19

ENTREPRENEUR DE POMPES FUNÈBRES

EMBAUMEUR DIPLOMg

64, Aventue Provenclier - ST-BONIFACE (Ulaii.)

.Aiiairce etR1ac
àMAICHANDS DH

F~erronnerie, Poèles, Granit, Ferblanterie, Huiles, Peintures,etc

AvENUEx TAcnÉ, ST-BoNiFÂcEt.






